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Vous trouverez dans ce numéro: 
LE GRAND BLEK 

LES GAUCHOS DU BRESIL 

LE CAVALIER SANS NOM 





Capturé par un sorcier 


CONAN 
LE CIMMERIEN 


disparaît dans: 


LE PUITS AU 
COEUR 


DU TEMPS 
où s'opèrent 
d'étranges mutations! 


Un album signé: 


John BUSCEMA! 





LE GRAND Blek libère un jeune garçon prisonnier 
dans un château, mais l'enfant ressem- 


BLEK : ble de façon frappante à Roddy.…. 


LIN GROURE DE CEANA- 

LIERS QEUITTENE CHA- ILS EMMÈNENT 

Ta RODDY! IL FAUT 
ë Es QUE SE QUITTE 


LES LIEUX AU 
PLUS VITE / 


: MOI... 
NE VEUX 
PAS VENIR 
AVEC VOUS ! 





LE NOEL/D COLI- 

LANT S'ENROLLE 

ALITOLIZ O'UIN 
CRÉNEAU.. 





NE SALLE 

COUPE NET LA | Ÿ saisis 
SONS- - 
NOUS 
DE LUI / 


CEPENDANT, LES 
CAVALIERS SE 0/R/- 
GENTNVERS LA MER. 


LA FINE 


ILA DÔ SE 
CASSER LA 
FIGURE ! 


VERRONS OBLI- 
GÈS DE 
SÈVIR / 





DEVRÇENT _, 
S'ARRÉTER ‘ 


| ET NON LOIN DE LA, 
DES WSAGES FAROL! - 
BELLE SEE = 
FAIRE UNE ! Y ÿ /MME: ‘ qe 
PAUSE/ TOL Pose] | 7VES av vor. 
OCCUPE-TOI s ‘ 
DU 2e/nce ! 





== 


LES VISAGE 
FÂLES N'ONT PAS 
D'OREILLES POUR 
NOUS ENTENDRE, NI 
D'YVEUX POLIR NOUS 


NOUS N'AVONS PAS LE 
TEMPS DE REJOINDRE NOS 
! 
ARMES CHEVAUX / RÉFLIGIONS- NOLIS 


NGENS . DANS CETTE GROTTE ‘ 





NE GASPILLEZ 


Pas vos 
MUNITIONS ! 


l'LALTE, HOMMES ROUGES N 
LES VISAGES PÂLES NE 
POURRONT PLUS SORTIR DE 
ÉRSROTTe: NOUS LES AS 
SIÈGERONS ET 
CETTE NUIT, ILS IL SE NOIERA 
AVANT DE REPREN - 
DRE EONNAISSAN- 
. CE À 





LES DEUX HOMMES S'ÉLO/GNENT. 
En BLEK REVENTA EL: _ 
2 OÙ  eESs 


Le a MISÈRABLES 
| ñ 


OÙ SLIS-JE? ONT- ILS 
A RODDY.. CU EMMENÉ CE 
PAUVRE ENFANT: 


MILLE CASTORS | L'EAU \ 
MONTE ! QUE VA -T-IL DE PLUS EN PLUS / 
SE PASSER F RIEN NE POURRA 

N'ARRACHER À CE /] 

NN  SUuPPLICE. 1) 





En 
JE VAIS PÉRIR 
NOYÉ ET RLODDY 
EST PERDU! 














ET7ANO/S QUE L'EAL 
MONTE INEXORABLEMENT 
UNE PIERRE DE LA FOR 
M/DABLE MURAILLESE 

DÉPLACE 


ÉTRANGE 
CONCOURS DE 


CIRCONSTANCES 


MALHELURELUSES / 
POUR UNE FOIS 
LA CHANCE 

MIS BBANDONNÉ / 
JE N’A) PLUS 

D'ESPOIR / 


AL LE 
CAS7ORS ! 
QUE SE eg 
PASSE -T-IL* 





SE SONT AVE. 
RÈS INEXACTS / 
AU LIEU D'AL- 
LER VERS L'EX 
TÉRIEUR, JE 
SUIS ARRIVÉ / 





CETTE GALE- 
RIE NOUS MENERA 
VERS LA LIBERTÉ /JE 
L'Al DÉJÀ EMPRLUNTÉE 
POUR ENTRER ICI 
SAVEZ. VOUS NAGER 
SOUS L'EAU? 


BLEK £S7 O£L/G£ 
ÆEAMMAGASINEZ D'ENTRAINER LE 
DE L'AIR DANS VIEILLARD AFFAIEL 
VOS POLIMONS 
ET NAGEZ DER- 
RIÈRE MOI 


KA AN D Y 


\i 
La 


\ 








PAR BONHELIR, 

IL FAIT NUIT ET; DU 
CHATEALI, ON NE 
NOUS VERRA PAS! 








J'AI PASSÉE DES AN- 
|NÈES DANS CETTE PRi- 
SON ALORS QUE 
JE SUIS INNO- 
CENT‘ À 
PROPOS , OÙ 
SE TROUVE 
QU'LUN CADAVR L'AUTRE 5 
LIGOTÉ AU PRISONNIER: 





POURSUI- 
VEZ SES 
RAVISSEURS 
JE ME 
DÉBROLIL- 
LERAI 
SEUL / 


COMMENT ZOD. 


2Y PEUT-IL 
ÊTRE MÊLÉ À 
UN SECRET 
D'ÉTAT F ET 


J'AI ENTENS 
DL DIRE QU'UN 
SECRET D'ÉTAT 
ÉTAIT À LA 
SOURCE DES 
MALHEURS DE 
CE JEUNE 


RODDY SIJE NE 
LUI MÊME LÈVE PAS LE 
PARAISSAIT 
CONVAINEL TÈRE, JE DEVMIEN- 
N DRAI FOLI, COMME 


POURTASNT TOUS MON ZODDY ! 


CES GENS AP- 


PELAIENT LODDY 


YALTESSE" ! 





ÎLES TRA- CEPENDANT DANS LA SROTTE 


ESS ru LES INDIENS WE NE LES VOIS PLUS. 
Eva NOUS ASSIÉ. | PELT- ÊTRE SONT-ILS 
ñ GENT - ILS PARTIS / JE VAIS MEN 
vVisiBLes / À Lrousours £ ASSURER’ 
SUIVONS. | 7 


L'HOMME MONTRE é Wa ER 
| TM/DEMENT SON CELA SIGN |MOI PARTIR! 
FE QUE NOS JE SUIS UN 
AGRESSELURSS PRINCE DE 
MONTENT SANG 
TOLUJOLIRS LA ROY£L / 
GARDE / 






chaque mois Dans GW 


DES AVENTURES INÉDITES DE QUE 





KZ 





DE NE PAS NOIR DIT 
ATTAGQUER { JUSTE ! À 


EN AVANT ! À L'ASSAUT / 


LES INDIENS 
"DEÉCIDENT 
DE a 


L ATTAQUE... 


TESTOLE 
DISECNILDEL 


DELLA, 
ESSEGESSE 


ATTENTION ! 
LES PEAUX 
ROUGES REVIEN- 





J'AI L'IMZ 
PRESSION EU TORT DE 
QU'LUN DRA- TIRÈR TOUS 
ME SE JOUE EN MÈME TEMPS 
TOUT PRÈS +. NOS ARMES 
B'IGI/ ° SONT DÉCHAR- 
GÈES{ 


Q 
ee a 
\ \NK PAS, 


OLANDO BLEK SLÆG/T DANS LA CLAIR 
TERIUELE SPECTACLE STORE À LL, 


INDIENS 
SE 
TETTENT 
SUR NOUS / 
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IL EST DÉSARMÉ 
ET NE POURFRA 
SE DÉFENDRE / 















MAGNIFIDL 
BUTIN, Ô MES 
GUERRIERS / LE 
JEUNE PAPOOSE, 
DES ARMES, DES 
CHEVAUX / 
ET LE GRAND 
GLEk EST 
MORT 








LA TÊTE 
ME TOURNE … 


MOW D'ELI.……. 


LES 


INDIENS... 


Aés 
SEcotr'es |! 
JE NE. VEUX 
PAS NOUS 
SUIVRE. / 


MILLE CASTORS! 
ILS ONT EMMENÉ LE 
PAUVRE ÆODDY... 
: TANDIS QU'ILS 
M'ONT LAISSÉ 
POUR MORT/ 





77 vous ! 
D'ABORD 
LES INDIENS... 
VOUS ENSUITE. 
JE NE TRE. 
VE QUE DES 
ENNEMIS 
BAUTCUR 
DE MOI! 


POLITILIES 
DE SON PAYS 


s 
TER 
ENNEMI JE VOLILAIS 
SELILEMENT LIBÉ- 
RER RODDY, MON 
SARGON/ FOLRQLOI 


L'AVEZ -VOUS 


MENER LE PRIN 
CE DANS SON 

PAYS, NOUS AU- 
RIONS PLU NOUS 





CAPTURE 


OÙ ELLE 
DÉLIRAIT OÙ JE 
SUIS DEVENU 
Poe RE 
TRÈS BIEN ROGDY 

INA JAMAIS 


BTÉ PRINCE / 


POURGLOI L'A-T- 
ON ENLEVÉ 


POUR 
L'INSTANT, 
INUTILE DE SE 

FAIRE DES 
NOELIDS ALI 
CERVEAU / 

IL FAUT RE - 
TROUVER RODDY 
COÛTE QUE 
COÛTÉ / 


GRAND 
CHEF. 
J'APERGOIS 
LA - BAS 
LE GRAND 
BLEK! 


BLEK S4//T LES 
TRACES DES 
_ RAVWISSELURS "+ 


SONT ENTRÉS 
DANS LE FLEU- 
VE ET L'EAU NE 





fa PEROù N\ 


LEUR PISTE! 
CES INDIENS 
SONT DES 

ALGONKINS 


TS LANGUE 
EST FOUR - 
CHUE { 





en ME PEN IL NY A =. 
LES EN AMI PAS DE VISAGE 
ALORS QUETES\ PÂLE CHEZ 
GUERRIERS ONT | MOI! COMMENT 
ENLEVÉ LODDYŸ, OSES-TL PAR- 
MON GARGON < | LER AINSI AU 

CÙ SONT CHEF DES 


CES 12 ALGONINS | 
CHACALSIE 4 


DEPUIS QUE JE LE CHAS- 

SAI DE MA TRIBU. 
ÉPERVIER NO4YZ 
S'ÉST ACOQUINE 


RABLES POUR 


VrAR MAN/TOLI 1 NI] 
JE COMPRENDS 
TOUT/CES cHa- 
CLS COMMETL 
LES APPELLES 
SONT ÊÉLELVER 
NO/Æ ETSES 
COMPLICES { 


GRÂCE AK Si- 


SNAUX Di 
FLUMI 





REGARDE, 7 
ÉPERVIER  ÀJ FUMÉE DONNENT 


NOR ! NOTRE 
d POSITICN / 


PS A BAND) 


ÉPERVER 
NOIR .… LE IL NOUS RAT- 
GRAND BLE4| | TRAPERA GNONS NO- 
ÆÉST SUR TA ET SA TRE REPANIRE 
ta PUNITION Où NOLS | 
SERA POURRONS _ 
IMPOSSIBLE / TÉRRISLE / RÉSISTERS 
BLEK EST ; 








À EN MILLEDE LÀ 


GLIDÉ FAR LES SIGNAL) 
TU MENS! TU 


DE FLIMÉE, BLEK MAZ- 





CHE SUR LES TRACES 
JE SUIS 
DES M/SÉFASLES.-- FATIGUE, ES LE PLUS RA 
7 Le cHEF DES YU | Zr2£ERVIER PIDE DE LATRI 
ALGONAINS NE NOR.NES |\BU ETLE PLUS 
POSSÉDAIT QLI'LIN JAMBES NE | RÉSISTANT.. 
FLSIL, MAIS IL ME SOUTIEN- /SEULE LA 
4 NENT PLUS! /PEUR DE 8LEK 
T'EMPÉCHE DE 


ME LÀ DONNÉE / 1 
; MARCHER? 


TLEMELANTDE PELIR 
Re De se ee FÉINARD RETOUR. 
2 TE E SLIRSES PAS... 
SUR NOS TÈTES| FOUDROIE, 
UN BRUIT DE 


JE NE VELUX MISÉRABLE ! 
PAS SUIVRE FEUILLES MORTES. 
PEUT-ETRE 
ÿ EST-CE., 
&LEK € 





| ZE GUERRIER RME 
C'EST LUI /IL LE CHEN DE SON PIS- 
VIENT DANS M#DI- TOLET; MAIS CE LÈGER 
RECTION / 4E DOIS BLIIT SLIFÆEÎT À ALER- 
TIRER AVANT QU'IL.. nn 
NE ME PÉCOLUVRE { 


CANAILLE / DIS-MOI 
Si LE JEUNE 
GARGON AE 
JOURS AVES ÉPER- 
VER NOIR ! 





TU ME 
FAIS DE LA 
PEINE ! PRENDS 
GA ET DISPA- 


RATS / 


ARRÈTE! 
UN PAS DE PLUS 
ET LE JEUNE 

VISAGE PÂLE 


UNE HELIRE PLLIS TARD DANS 
LINE CABANE 


EE  — 
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…. 1ILLES ALCUME ET. 
S'ÉLOIGNE:- 


LES COUPS | 
PARTIRONT ET LES - 
INDIENS SERONT PER- 
SUADÉS QUE JE 
TIRE DE CE COTE / 





LE GRAND 
SLÆK N’A PAS 
RÉPONDL À 

NOTRE. FEU‘ 


LE. 

DEVRAIENT ÊTRE 

DÉJA CONSLIMÉÈES. 

LES COUPS VONT 
PARTIR... 





Be CES IMBÉCI NN 
LES SONT RESTÉS 
SES SOUFSEPNE PLANTÉS DEVANT 
BIEN IMPRÈCIS < LA FENÊTRE / 
LA PEUR DE JE VAIS 


Pouvoir 
AGIR { 
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PAR MAN/TOLI À 


LE 
GRAND 8LEK | 


ÉPERVIER 
NOIR @Ui D 
METTRA FIN À 
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PLLS LA- 
PIDE QUE, 
LA 
FOLDRE, 
7RAPPELR 
EMPOIGNE 
LINE ARMNE 
OUE L'IN- 
D/EN À 
LAISSE 
TOMBER... 


LNMERSUNDIENSISENECUIENT:| | S'ESPÈRE 


C'ÉTAIT LUI OÙ MOI /s1 
JE N'AVAIS PAS TIRE, 
J'ÉTAIS PEROU ET 
RODDY AUSSI / 






ÈRE) LES DEUX ses ! Ÿ 





CESCURCI LE 
CERVEAU < 
J'ESPÈRE QUE 
LE PROFESSEL 
POLUIRRA LE, 
SOIGNER 


APRÈS LINE LONGLE 
MARCHE, LES DELX 
COMPAGNONS ARLNENT 


” courAcE, 
NOUS ARRIVONS È 

A À “L'AUBERGE DL RO! 
GLOLUCESTER | 5 
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AH/JE TE HENSN ) 
PETIT MISÉRA - 
BLE! PRENDS/ CE QU 
CETTE GIFLE ‘|- PREND 
: 
GA T'APPREN - | ESS 


\ 
De TRAITER DE MENY 
TEUR OÙ ME PRENDRE 
POUR LIN FOUT JE LA 
VU DE MES PROPRES 
YEUX / LE ROTI ÉTAIT 
SUR LA TABLE, JE MAP, 
PRÈÉTAIS À LE MAN- 


IL L'A 
LIQUIDE: / 















J'AVAIS 
OUBLIÉE 
CETTE 
PERSON- 


FAGON, IL FAUT 
QUE VE REN- 
DE COMPTE 

DE MA 
MISSION 7 





ÿ” D'ACCORD, SL£K TN 
TOI, CHENSAPAN, à 
RESTE AVEC MOI ‘JE 
PARIE QUE TU AS 
ÉCHANGE MON POL- 
LET CONTRE CES 
HABITS DE COMÉÈ - 


PP RESTEZ 

1Ci/ VOUS ME 
REJOINDREZ 
QUAND JE 

L'ANCERAI LIN 
COUP DE 
SIFFLET/ 


MES HABITS ! 
JE SUIS UN 
PRINCE { 





Le GÆFAND CEPENDANT BLEK 
ARRIVE CHEZ LA 
MYSTERIEUSE 
DAME ŒUi L'AVAIT 
CHARGE DE RETRO. 
VER SON FILS 


BONSOIR, 
MADAME ! 








C£ÆLENDANT, DEUX DANS L'LN DES SALONS. 

OMBSRLES HÉSITANTES 

S'APPROCHENTLE LA 
PRIÈTÉ.. 


[SE suis DÉSOLE DE 
VOUS CAUSER UNE 
DÉCEPTION) MADAME ‘ 


PLITOIS PROVO- 
CATELIRS | 























PE TT Fri 
PON DE ZODDY) 


NERAS LS ©LA- 
QUE QUE JE 
T'AI ADMINIS- 


JET Moi QUI PRÉENAIS CE 
ENFANT POUR LE PR 
[CE 5e L'AI\ APERÇU QUI 
TRAINAIT DANS LS RUE 


MOI,JE VOU- 
LAIS MANGER 
EN PAIX LE POLU 


QUELLE HO 
TE’ ÊTRE PRIS 
POUIR UN M&- 





JÉ 
COMPRENDS 


POURPUOI TOUS CES 
HOMMES EN_ NOIR 
ONT TENTE, A PLU 
SIEURS REPRISES; 
D'ENLEVER £ODOY/ 
A EUX AUSSI L'AVAIENT, 


CENTRALE! ILYA 
DEUX ANS, MON 
ÉPOUX, LE £O/ 
MOURLIT.- 


VOLILAIENT - 
ILS S'EMPA - 
RER DE SW 

ALTESSET 


ROP JEUNE POUR RÈ— 
‘ASSLURAI LS RÈ 
GENCE, MAIS LE PERFIDE 
LUC DE BADENSTAD NOULUT 
ENLEVER MON FILS AFIN DE 
MONTER SUR LE TRÔNE ‘ 
NOUS FUÎIMES EN 








PERDRE /1IL 


ENGAGEA KE Vous | 


UNE ASsocia|? 
TION DE MAL-| ENNUIE - 
FAITEURS 
POUR RETROU 
VER LE 

PRINCE! 


TISFAITS, ET 
MOI, J'AI LAIS) MOI QU 
SUIS LE 





ET IL SERA cou- 
RONNÉ 2O/ DE 
STRABOVIE SOUS 


CESLAS VIT ! 


GNER EN ELROPE, \EST IC! 


LEKE JE VOUS ‘ |EN AMÉ- 
8 ss RIQUE 


ÉLÉVERAI AU RANG| ST 
DE pue Eervous /OÙ SE 
SEREZ LE PER- 








VIVEMENT « 
LE NOUS NOUS 
RETROUVIONS CB 
MILIEU DE NOS 
CHERS COMPA- 


ON À L'AIR 
DE S’AMUSER DANS 
LE COIN /… LES 
ALGONKEINS FONT 
BOMBANCE / 


EK, RoODDY &7 OCCULTIS NOUS 
ENNENT LE CHEMIN Di PASSERONS 


al 


LA NUIT CHEZ 


ENSUITÉ, DEUX 
LOUES PLUS TARD] 
NOUS SERONS 
CHEZ NOUS! 


TES AMIS ET 
TOI- MÈME VOUS 
ÊTES LES BIENVE- 

NUS &8LEK LE 


4 


fAUSOURD'HUI, 
ON INITIÉE LES 
JEUNES ALGON. 
kINS ! TOUS LES 
SDOLESCENTS 

VONT SE MESLI- 


RER AU COURS! 


D'ÉPREUVES D! 
FORCE : LE 

VAINQUELIF GA- 
GNERA LES PLL- 


RE D'£PERVIER 
NOIR, JE SOULÉ- 


CONCOLIRS D'A - 
DRESSE À DÉJA 
EU LIEU / 
REGARDE. LES 
JEUNES GUERRIERS 
DEVRONT SOLILE — 
VER CETTE PIERRE 


PAS L'INDIEN QUE 
TU AS ÉTÉ OBLI- 
GÉ D'ÉLIMINER 
POUR SAUVER 
LE PRINCE? 





ÆAYUTE À 
GAGNÉ SES PLUMES 
DE GUERRIER. SA 
VALEUR ET SON 
COURAGE ÉGALENT 
SA FORCE / 


CE 
JEUNE HOM - 


DE TE PROVO- 
QUER, 8LEK! 


GUERRIER LE PLUS 
FORT DE LA TRIBU / 
LE GRAND BLEK 
LUI MÈME NE 

POURRAIT , 
M'ÉGALER: 


BLEK HEÉSITE- 

RAITLIL À SE 
MESURER 7 

ANEC KAYITE * 
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BLER S475/7 L'ÉNOSME LERRE D AN] ” 
TEND Tous ses mMusotes. (| Mon tongue 


fc! SE SUIS AU MONDEN” MENT LE G£ANO 
DEPUIS 90 PRINTEMPS ET £SLEK 8 DÉFAIT | 
JE N'AI JAMAIS VU SOLS MON FRÈRE, MAIS 
LEVER CETTE. | IL VIENT DE M'HU 

PIERRE AUSSI MILLIER DEVANT 
À | TOUTE LA TRIBU! 





UGUE OÙ GUERRIER 
PUI L'A POUSSÉ À TE DÉ 
FIER, 8LEK! AUCUN MAIS POURRAIS - 
HOMME, BLANC OL TU NOUS PRÊTER 
ROUGE,NE POURRAIT UNE TENTE POUR 
TE VAINCRE \ LS NUIT{? 


GONFLEZ PAS VOILA 


POSER, 8LEK! | ESromac : PLUSIEURS 


root ET DEMAIN , NUITS QUE 
Mel NS NOUS ATTEND JE N'SI 
BPERÇU UNE LONGUE PSS 


DORMI ,/ 


MAGNIFIQUE 
ROÔTI QUIL AT - 
TEND D'ET 





EST- CE vous, 
PIROFESSELSZ € 
ÊTES - vous 

RASSASIÉ 7 


FPO/GNET DE POSENT DANS LN COMBAT 
L'AGRESSEUE.\ FALOLCHE, MAIS BLEK ALE 
LISE ï DESSUS... 





NOUS 
ALLONS 
VOIR QUI TL 
ES, 
CANAILLE / 


ASSEZ PLAISANTÉ 
COMME GA # 





| LINDIEN es +, .-. SE PERD AL MIL/EL) DES 
RELEVE à TENTES Di CAMPEMENT.… 
AZSS/TÔOT ET. ! 1 





M/LLE CAS7OZS! |L M'A 

ÉCHAPPÉ / INDTILE DE LE 

POURSUIVRE, CE SERAIT 
PEINE PERDUE ‘ 


DOUTE APPARTE - 
NAIT- IL À MON 
Le 
À HS deu ru EST] Le L'aPPETIT, 
, TANT PIS POUR 
CONVICTION / Toi Nous 
ANONS TOUT 
RAFLÉ / 





ARR JE N'AI PAS 
PATAGONS\ DISTINGUE SON 
QU VISAGE DANS 
EST LE JL'OMBRE, MAIS 
MISÈRA- /L'HOMME À PER 
. {DU SON COLLIER, 
LE CHEF NOUS 
RENSEIGNE- 


GITLE KAYOTE.… 
PTA ESSAYE DE SUPPRI 
MER &LEK LE ROC, MES 
FRÈRES / MAIS LE 
VISAGE PÂLE S'EST 
DÉFENDU / 





PEMENT TOUS 
LES TROIS / 
VOUS M'BACCON- 
PAGNEREZ. 
&BLEK LE ROC 
DOIT PAYER LA 
MORT DE NO - 


NIRA POUR 

AVOIR ATTEN- 

TÉ À LA VIE 
DÙ G£AWD 





SUIVEZ- KAYLTE 2 GUI/ MAS SJ 
MOI! KAYÜTE ÉTAIT AVELGLÈ IE SE AT 


DEVRA PAR LE RESSEN] | PUER MON AM 
NOUS TIMENT/ SON rar Pt 
GESTE PEUT es" ï 
RENDRE DES Jéexpoiquer.… | |HÔTE. XAYUTE 
AU FOND. ILEST SÉRA PU: 
LE FRÈRE SELON LA LOI 
D'ÉPERVIER 


ISOLDAIN, TROIS FAROUCHES CAVALIERS, HZ LANT 
ÉOMME DES FLIIES DÉCHAINÉES, SURGISSENT. 


AAYLTE ET 
SES FRÈRES : 
ARRÊTÉ, KAYUTE.…. 
JE TE L'ORDON- 

NE 





es 


TT FUVEZ, 
TRAÎTRES : 
LE SOUS MB MAIN VEN - 
UNE , À GErESSE 
TENTE* | SsAUuRA vous 
É PLINIR 





V'&LEK!| SE DOIS 
CANON DE: EXTRAIRE LÉ 
OTEMS! 6 BALLE... PRÈPA- 
LE AU INAISSAN- À RE DE L'EAU 
SE CHAUDE ET DES 
BANDAGES/! 





MA SCIENCE ET LES DANGERS LES PLUN 
À TOUTE MON FANTASTIQUES SANS 
HABILETÉ / JE . l SOURCILLER ET AUMJOUR] 
LUTTEIRZAI HUSŒLA Ë° D'HUI QUE LAVE DE 
LA LIMITE DE RODDY EST EN JEU,ILSE 
ne pores = LOMPORTÉ COMMÉ LINE, 
LR ARRACHE! 
rs En FEMMELETTE / 





J'Al EXTRAIT LA 
BALLE! IL NE NOUS RESTE 
PLUS QU'A ATTENDRE..SI 
DANS LINE DEMI- HEURE, 000Y 
RÉEPREND CONNAISSANCE, ILEST 
SAUVÉ.. DANS LE CAS 








GÆAND 
CHEF. 
MAIS E 
Es naseaux | | 2000Ÿ CE MÉSSACE 
DE_ LA : EST, , | QUE T'ENVOIE 
SAUVE * KAYUTE | 


ÉE 
LES m'arTeN] | 2E_ INDIENNE MEUX 
DEN A QUE TOUS MES 
RMS LÉ GUEÉRRIERS /JE VAIS) 

RASSEMBLER LES 
MEMBRES DE MA 
TRIBU ET NOUS 
IRONS PUNIR CES 
CHACALS! 


CONNAIS 





(ONT SANS\| 


CAR RODDY EST 
COMME MON 
FILS‘ 


LA VIE DE TEN FILSÉ 


NON! JE Pour rEerRAIS-TUN Per isr 

SUIS SEUL GRAND CHEF, SI DOUTE TENDU UN 
concerNé!||unN MiséRrAagtE PIÈGE FARERS 
SI LAYUTE || AVAIT ATTENTÉ À | « 


JE REÉLÈVE 
LE DÉFI 
ET J'IRAI 

SEUL 


RÉFLÉCHIS, 
SEK ! 

ILS SONT 
TROIS/ 


UN PIÈGE, MON 
CERVEAU SAURA 


7 PAS SANS 
MOI, BLEK! 
ÆO2OY N'EST-IL 
PAS AUSSI COMME 
MON FILS ? 
SERVEZ - 
VOUS DE VOTRE 
CERVEAU Ici, 
BU VILLAGE 





N'INSISTEZ e 
PAS, PROFESSELIR, SUSQU'A L'ENTRÉE 
UMA PÉCISION DU CANON / ET SI TU 
EST PRISE! SUCCOMBES, NOUS 
FÉRONS JUSTICE / 


AU PREMIÈRES LUEURS LE L'AUSE, BEK ET 
LES GUERRIERS Re KINS ARRIVENT AU 
; (CAWO,Y DL TOTEM 





ES-TLU 
TOUJOURS 
DÉCIDÉ. 
















© 


e 


ET TANO/S 
PDU LES 
CUERRIERS 
SALRETENT, 
BLEK, DES- 


CENOVDE. 
MONTRE 

£ET SYNTIEO 
OLIT OANS 
L'ETILOITL DE: 
FIL£Æ.. 


© 





MON FRÈRE | 
AKAYETE BNAIT 
RAISON / BLEK A 





LES PLUS BELLES HISTOIRES DE SUINGLE DANS 


ÆERMBILA er sec | AS 









L'IMPIEN AGIT 
AVEC TANT DE PRE. 
C/P/TATION QUE LA 
CORLE S'ANkouteE 
AUTOLIR DE SA 
CHEVILLE. 


ET L'EN- 
TRAÎNE DANS 
LE VDE À LA 
SUITE DES RO- 
CHAHEIZS 


TINÉE / LA 
CHANCE A 
VOULU QUE 
L'AUTEUR 
DU PIÈGE 
PÈRISSE 
À MA 
FÉASET 





f C'ÉTAIT LA LE 


PREMIEF. GUET - 

APENS / VOYONS 
CE QU'ILS M'ONT 
ENCORE PRÈFPA- 


PAL MANITOS ROUE 


LE TRAPPEUR‘ES 
VIVANT / ALORS, CE 
HURLEMENT QUE. 

NOUS AVONS ENTEN 

BU... C'ÉTAIT NO- 

! 4 


ATTENDS! N\| | A L'ENDROIT 


LAISSE -LE QUE NOLIS SAVONS 
NOUS OLVRIRONS 





27ma MAIN NI ÈZ MILLE 
EST _IMPATIEN- CAS7ORS 
TE DE DÈCHAIÏ- CANONNIEAÆS 
NER LA FOUDRE VOIQOI LE SE- 
CONTRE LE COND PIÈGE / 


VISAGE PÂLE 


EE JETANT SUR LE 
BLEK SENT LE J'AL FAILLI 
TOMBER DANS 





TH AS TIRÉ 
TROP VITE. IL 
. EST TEMPS 
: D'ATTAQUER 
MAINTENANT 


LA CHANCE ÉTAIT AVEC. 

a rate  ENSUITE, 
MAIS _ KAYLUTE VÉNGE- NOUS NOUS OceLi- 
RA SES FRÈRES! PAR 

L'AUTRE { 





COLÈRE A 
CENTUPLÉ MES 
FORCES / TREMBLE, 

TA FIN EST 
PROCHE ! 


PAR TOUS LAS 
ESPRITS pu MA | Sos 
MON FRÈRE SEULS 
KAYUTE ESTTOM- AIE PITIÉ. 
BÉ DANS LE DE MOI. 
TROU PARDONNE/ 


DONNER... 
ALORS QUE 
TU AS TIRÉ 

SUR MON 

PAUVRE 





TA LÂCHETÉ MAIS 
EST PAREILLE B&LEkK 
À CELLE DU CONNATT 
SERPENT QUI : GÉNÉROSITÉ / 
STTAQLIE DANS 7 DISPARAIS 
LE DOS / Pour 


“ii. Y ÉONSTITLMION SALUT, NZ CEST C'EST 
VA NOTRE | DE FER,CE | |wLeersonWPOUR ROODY | 
BLESSÉ, | PETIT / IL LES 
DEMAIN : 
NOUS 4 
POURREONS LE 
TRANSPOR - 





QUEL MAGNIFIQUE GA- SI TOUS 
TÉALI, MADAME CALVEÆT) LES BLESSÉS 
SONT TRAITÉS DE 
c'EST POUR : CETTE MANIÈRE, 
RODDY ! GA JE FÉRAI EN 
LUI REDONNE- SORTE DE 
RA DES |, L'ÈTRE MOI 
FORCES »* AUSSI / 


RODDY DORT ET VOUS NE. POL- 
NEZ ENTRER. REMETTEZ- MOI 
TOUS VOS CADEAUX,JE LES DON 


NÉRAI MOI-MÈME AL JEUNE 4% 


…. CONVALESCENT:* 





3 PETIT.. 
DÉMON LIN APPÈ- 
TIT EXTRAORDI- 
NAIRE / IL DOIT 
MANGER POUF. 





1 Mais TU 
NE DORMAIS 
PAS DANS 


LA g 
CABANE * 


IL EST BRAVE CORNES 
LE 2LROFESSELIR\ DE B/SON / 
IL SOIGNÉE &O00Y | J'AI LA BER- 
AVEC AMOUE* ] LUE. N'EST- 
IL NE-BOUGE CE PSS 


| JAMAIS DE LA- RODDY 5 


DEÉDANS 


Mo/£. don 
TOUT UN JOUR QUE 
JE ME PROMÈNE 

DANS LA FORET./ 

JE ME SENS 

RÈTSBLI / 
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[el Va D 
LES MANGE:! 
C'EST LUI, 


Re 


LUI RÉCRACHER ! POUR LES ESCROCS, 

TOUT CE QU'IL DE VOTRE TREMPE: 

NOUS À PRIS ; «| | EMPAREZ-VOUS DE 
T CET INDIVIOU / 





ESSAYEZ DE 


ME COMPRENDRE / 
MOI AUSSI, J'AVAIS BESOIN 
DE ME REMETTRE /,LA 

BLESSURE DE LODDY, 

M'ANAIT BOULE VERSÉ / À 


Si VOLS AVEZ EN- 
CORE FAIM, MANGEZ 
LES GRENOUILLES BIEN DIT, 
DE LA MARE‘ LES , 
GARS ‘ 





JOLIZ SUIVANT: [À 
TAC DS PÉTIT LAC /EH 


PAS DE CHANT BIEN AU LIEU DE 
CE AUJOURD'HUI ,/ CHASSER, JE 
JE N'AI PAS APERÇL PRENDRAI UN 
UN LIÈVRE OÙ UN 
FAISAN / 


SOLDA/N, BLEK S'AZRÈTE 
SON CE/L PÉNÊTRANT SCI. 
JE LA CASCAD£... 





1L RETOURNE 
VERS LE SORD 
ÆE7 


ALORS, SORS 
DE TON TROU, 
LES MAINS 
HAUT LEVÉES! 








C'EST LA 

VÉRITÉ / J'AI LUN js 
MESSAGE SIGNÉ DEPOSTOAE 
ÊTÉ BLÉSSÉ 


RACONTER 
DE LA MAIN DE 
BU COURS D'LNE) 


ÇA AU PRO- 


MAÎTRE CONOL-{\ 
rh RENCONTRE 
) ANEC LES 
ANGLAIS ! 


MULLE 
CORNLES 


£ IL LANGUIT 
ANS LINE MAISON 

PE 8OS7ON. PERSONNE OLANT À VOL BCRES 1 
NE SAIT ŒUÙ'IL EST LA- DONNEZ-MOI 
BAS, MAIS IL A BESOIN LE 


D'UN MÉDECIN. MAIS 
D'UN MÉDECIN 
QUNE LE 
TRAHISSE PAS / 





dE M'ÉTAIS IL MAPPORTE NS 
POLIRTANT BIEN CACHÉ LIN MESSAGE DE 
IL FAUDRAIT ÊTRE UN \/ ma7rree cownouty,. 
FANTÔME POUR MAIS JE ME 
ÉCHAPPER À TON REGARD, # MÈFIE / 
QUE VEUT CETTE 
TUNIQUE ROUGE} 


L'ANOCAT: UN 
PEU TREMBLÉE! 
CE POURRAIT 
ÊTRE LIN 





JE M'ÉTAIS cA 
CHE Sous LA 


LE JE CRAIGNAIS L 
CLIUN TRAPPELIR)],  MATTRE 
MN'APERCEVANT  / COMNOLLY 
SOUS CES HA- 

BITS, ME TIRÂT 

DÉSSUS/ y 


ET COMME SA VIE NO 
EST PRÉCIEUSE, NOUS 
VOUS SUIVRONS / MAIS 
ATTENTION / Si VOUS 
BVEZ LA MALENCON - 
TREUSE IDÈE DE 
NOUS ATTIRER DANS 
UN PIÈGE, RECOMMAN,; 
SDEZ VOTRE ÂME À » 
BELZÉBUTES 


J'ESPÈRE QUE 
NOUS ARRIVERONS À 
TEMPS POUR L'AR- 

RACHER À LA 





2 ve 4 
#Ë Ve. AUCUNE IM- 


COMME JE Ÿ PORTANCE/ NOUS 
LE SUPPO - ENTRERONS PAR 

VEN FAIT. be 

PRESQUE 

NET QuanD| KEONT BIEN 

7OUS TROIS 

ARRIVENT 

EN VUE 

DES MURS 

DE LA 

WLLE.… 


QUE. 


va 


DRAI DE VOLIS 

VOULEZ VOUS | CR Dr. 
RÈ, AINSI, LES 

SENTINELLES 

NOUS LAISSE- 











J'SIEN SÛR, TRÈéS 
JE VOUS CON- JUSTE / 
DUIRAI CHEZ |\TU ES 
L'AVOTAT ! MAIS] TROP CE - 
IMPOSSIBLE LÈBRE. 
D'UTILISER LE Ÿ SIONTE 
MÈME MOYEN) _SAVAIT, 
AVEC 4LEK!/ CAPTURE, 
CE SERAIT 
LA FIN OÙ 
MONDE À 


à 
Ë 
ñ 
LW 


PF LES SENTINELT 

LES LES LAISSENT 

PASSER / J'EÉSPÈRE 
QUE CET INDIVIDL 
EST SINCÈRE / 


IE vous 
ATTEÉENDRAI ICI, 
BLEK |! ANANT 
DEUX HEURES, 
NOUS SERONS 
DE RETOUR‘ 


CAS7DARS { 
PERSONNE‘ J'AI L'IM- 
PRESSION D'AVOIR ÊÈTÉ 
BÉRNÉ DANS CETTE 

AFFAIRE / 





DE DOUTE / L'HOM 
ME EST UN TRAÏ. 


TRE QUI A ATTIRÉ 


LE PROFESSEUR 
DANS UN PIÈGE‘ 


VOIR CE GLYILEST 
ÆADVENLU DE MON 


P_CAVALIER SORT DE 
LA VILLE, CE N'ES 
PAS MON HOMME 
MAIS IL MÉ SER- 
VIRS TOUT DE 

NÈME ! 





LN PEL PLUS TARD.…. ROUE ces 4 


l INQUIÉTANT 
N'EST. CE PAS 2. sh Ra IL 
LA LE CHEVAL Ê L RIVE AU 
DU CAPITAINE ? | ù CAPITAINE * 


PAZ 


 Jue/rez! 





Joe f ME VOICI DANS 
LA VILLE! MAIS 
RECONNAIS* LL JE VAIS AVOIR 
IL S'AGIT TOUTE LA GAENI- 
SON À MES 


JON A ENTENDU N| 
LÉS COUPS DE FEU 
DE TOUTES PARTS 
AL 

TROLILLES BLOQL 


E- 
RONT LES RUES 





JE N'AI PAS D'AL- 
JE vVAIS_ TRE CHOIX QUE 
FINIR PAR ÊTRE SÉNTESR PAC 
BLOQUÉ DANS CETTE 


CETTE RLUEL- FENÊTRE! 


ILE} 


CE PETIT TOUTOU 

VA ATTIRER LES 

MATTRES DE MAISON ! 
LA PESTE soir 





ILS SONT 
PASSÉES ! JE 
PEUX M'EN AL- 


TE FERA PASSER 
L'ENVIE D'ABOYER 
DE CETTE MA- EN PLEINE 
NIÈRE 2... NUNUT / 
TU ES UN 
PETIT CAPRI- 
CIEUX, K/4kt ! 





IE CHERCHE 
CE POURRAIT 

ÊTRE UN PIÈGE ! 
MÉFIONS -NOLIS ! 























TROUVER LA MAISON OÙ 
SE TROUVE MA/7RE 
CONNOLLY, LA RUE DU 
“PRINCE GEORGE * 
JE CROIS / 


C'EST BIEN 
MATTRE CONNOLLY ! 
COMMENT ALLEZ - 
VOUS CONNOLLY € 





5 VRAIMENT 


BLESSÉ ETON 
L'A SOIGNÉE, IL Y 
A PEU DE 
TEMPS/ PEUT- 
ÊTRE LE PRO- 
FESSEUR / 


L IL ME raucra 


RETROUVER 
OcerLT/s ! 
MAIS QUE FAIRE 
Si ON L’A 

CAPTURÉ ? 


IMPOSSIBLE 
DE L'INTER- 
ROGER / IL. 
DORT / ON & 
Où LUI 
ADMINISTRER 


UN 
SOMNIFÈRE ! 


CET OFFICIER 
OÙ CE PATRIOTE 
A“DONE Dir LA 
VÉRITÉ. MAIS 

OÙ SONT PASSÉS 
LE PROFESSEUR 


DES BRUITS DE 

PAS CADENCÉS ! 
SANS DOUTE À} 

UNE PATROUILLE 


CACHONS- 
NOUS 
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PA LE PROFESSEUR OCCLULT/IS QU 
= NOUS.AVONS CAPTURE AURA 
UN BIEN 





MAIS C'EST LUI, 
LE “/PATIRIOTE"! 


C'EST. LU QUI 
A LIVRE LE PRO- 
FESSEUR AUX Er 
SLAIS / MALHE! 7 
À T' ! Moi 
CE TRAÎTRE TAS DE 
SINGES ! 





LEK LE ROC! 
GSRIMPONS VITE 


SUR LE TOIT{ 





MISÈRABLE N 


VIENS ICI, 
TANDIS QUE L'ON 
ME-CHERCHE SUR 
LE TOIT, ALLONS 
FAIRE ; 
"CAUSETTE / 





CHERCHONS 
UN ÆENDROIT TRAN- 
QUILLE où 


PERSONNE NE 
MIENDRA NOUS 
ENNUYER / 


VES SOLDA7S SE RE- 
TROLNVENT Act DERNIER PERSONNEN BLE LIL AIT 
"\SAUTÉ DvAUS- 
Si HAUTE À 
SA PLACE, JE 


QUE CHER-\ DE GOUTTIÈE| 
CHEZ-VOUS | RE qui SE 
DANS MA PROMÈNE 
MAISON € SUR TON 


roi, OU! MAIS 8LEK 
EST CAPABLE DE 

TOUT! TIENS 

L'OFFICIER L'AISE DANS 

= CÉTTE CAVE Ÿ 

DISPARU/ POLIR NOUS 

> ENTRETENIR! 

TU PELIX 





TT ET MAINTENANT, 
À NOUS DEUX ! TE 
SOUVIENS -TU DE CE 
QUE JE T'AVAIS PROMIS 
AU CAS OÙ TU ME 
TRAHIRAIS ? 


JE 


COMPRENDS 
VOTRE COLÉ- 
RE, 2LEK! 


PRENEZ POUR 
LIN TRATÎTRE / LE 
PROFESSELIR À ÊTÉ 
CAPTURÉ, MAIS 
CE N'EST PAS 
DE MA FAUTE.-JE 
N'AI PU EVITER CE 
MBLHELIR … 
CROYEZ-MOI/ 


TERMINÉE DE SOIGNER L'IBNÔRE ! à 
MAÎTRE CONNOLLY MAIS 51 VOUS 
QU UNE PATROUIL- ME LAISSEZ 

LE DE SOLDATS.. : PARTIR, JE 
LE SAURAI{ 





PLE SA 
JE NE VOUS Ai 
JAMAIS TROMPE ! 
JE SUIS UN 
PSTRIOTE | 


IT 


LE Voici / 
IL EST À 
vous { 





FEU SUR LE RE- 

BELLE CAR NOLIS NE 

POLIRRONS JAMAIS 
L'AVOIR VIVANT! 


QU'IL FAIT 
AU NUIT LA - 
DESSOUS ? 


D'ÉCREVISSES 
ROUGES... NOUS 
VERRONS ENSUITE.. 


ET ÇA… EST-CE 
QUE C'EST DUR $ 





SOLDATS 
ARRIVENT 


\ 
MN | ÉCHAPPER! TOUT LE QUAR 
IL VAUT MIEUX | Mens EST ENSCReEe 
CESSER LE | S TROUPES / NOU 
ses | ALLONS LE DÉNICHER/ 





LEVCERQLE SE RESSER. 
RE DE PLUS EN PLUS 
COMME UNE TENAILLE.… RSTISSÉ;MÉ- DE RP Gui 
"4 TRE PAR MËE 
JAMAIS JE NE POLIR- 
RAI PASSER 
FOUILLONS- 
LES TOUTES! 


f POLIRQUOI PERDRE DU 
TEMPS À VIDER CE 
COFFRE 7? TU NE CROIS 
PAS QUE BL£EK S'EST 


DE QUEL DROIT EN à 
TREZ-VOUS CHEZ MOI 
JE VAIS ME PLAIN- 


SILENCÉ, 
BABOUIN / 





EU APRÈS LE 
ee ES PESDEE TU, LA VIEILLE © 


SOLDATS DOMNNVENT | |PLAIT/Du |NDUS CHERCHONS 
DE GRAND COUPS RESPECT JUN VIVANT, ETCE 
DANS LA PORTE POUR LES / VIVANT S’APPEL - 


; MORTS! 
DUNE MASURE 


| Le ll} 


AOC ! HÈLAS, 

NOYEZ PLUTÈT 

LA DÉPOUILLE 
: DE GUS7AVE, AVERTIS QUE 
| MON DÉFANT NE ME |MON PALIVRE 
[ MARI... 





IL ÉTAIT DE SON Vi- P C'EST 
VANT UN MAGNIFIQUE 
GAI-LARD, MAIS LA 
VARIOLE L'A DÉFIGURE / QUITTONS 

VITE CETTE 

MAISON 
INFECTE / JE SUIS SI 
A, TRISTE‘ 


NEA 


ÉCREVISSES ROUGES 
TU PEUX TE LEVER 
GLISTAVE .… JE VEUX A 
DIRE, JEUNE k 
HOMME / 





J'AVAIS JUsT: 


VOUS JOUEZ 
BDMIRABLEMENT LA … 
COMÉDIE / MERCI, MADAME: MENT LIN MARI 
LIE OLIS QUAND J'ÉTAIS JEUN! 
ET IL S’APPELAIT 


SAVEZ-VOUS 
AVEZ RISQUE VOTRE 


ME POUR ME SAU- GeISTAVE ! IL ÉTAIT 


BLOND, GRAND / EN 


VER ? 
EN SOMMÉ, TON 
BIEN, 
JELINE HOM- 
ME … 


PORTRAIT / 


SUITE COLOSSALE... IL QAR 
BON QU'IL NE ME FRAPPAI 
JAMAIS SELS D'UNE FOIS PAR QUOI ES-TU 
DANS 
L'ENNLH / 


JOUR. JE T'Ai SAUVE PARCE 
QUE TU LUI RESSEMBLES, 
AVEC DE LA FINESSE EN 
JE 
COMPRENDS/ 





cz = 
LIN HOMME QUI S'EST Tu RES 
FAIT PASSER POUR UN SEMBLES He 
OFFICIER ANGLAIS ETQUI| | BIEN À MON MELAS, 
SE PRÉTENDAIT LUN BRAVE GLS à RE 


PATRIOTE A FAIT ARRE-| |7AvE! Lui 
TER L'UN DE MES AUSS1 ENFERMÉ 


AMIS / AURAIT MON 
à COMPAGNON / 


TL ÉTAIS VENU 
POLIR ESSAYER 
DE LE LIBÉ- 


JE CONNAIS LES RUES 
UN INDIVIDU SONT 

QU SAIT DÈSERTES 
TOUT ce Qui , ET PAS DE 

SE PASSE TUNIQUES 

EN VILLE / ROUGES * HIBOU / C'EST 
SUIS. MOI Q [LA QUE NOUS 

OS | TROUVERONS À 

NOTRE HOMME“ 





AK) (2Z> mi <) = | 


RETROUVEZ CHAQUE MOIS DANS STRANGE: L’ARAIGNEE" 


EE 


DEUIT, ET. ERA res DENTS 
LT IPETIT. WLLAGE LSÈCLECO 
Y, SCD ONTE UT ee Dose 


Le ILS 
ÉS @LINES)LA VIEILLE Jn ÉTIPÈCHENT DE \CESSEZz DE 
NE SORCIÈRE ! L VILLAGE... 





LE SPIDER-MANQUE VOUS VOIEZ À LA TÉLÉVISION! 


ë PARTIS... TIAISMEN RETOUR 
MINS, JE Vous] ÎnÉRIEZ.VOUS, { MER AJ CHA] 
FERAI VOIR. Sÿ] [GeAnID-MÈRE.ÎTEAU.LA QU 








VoiLA TOUTES SES FRUSQUES!| 
HEUREUSENENT ,ELLE ni j 
OÙP DE 1 MN EE LES ORDRES 
q MM ENDE TORTOr 











DIEU DU CIEL. 





MAIS QUE SE PASSE 
7-/L...P TOLIT A COUR 
LE VOILIER DEVENT. 
LA PROIE DES FLE. 
[TES ET COLLE... 


ROGER EST EN- 
FIN DE RETOUR: 
IL FAUT QUE 
BAILLE LUI FAI- 
RE À MANGER! 





HÉ,LA VIEILLE, IL FAUT PARTIR! JE C'EST TOI LIBOT, LE 
DÉIR DÉMÉNAGÉ TES FRUSQUES. ) MAUVAIS GÉNIE 
TEL EST L'ORDRE DE 

moRrTON! 





PAS D'HIS-\ NRIS LE DÉFUNT AR - 
TOIRES,SOR.)QUIS AVANT DE PARTIR 
CIÈRE!.5E AVEC mon ROGER,"1'A 
INTERDIS DONNÉ LE DROIT D'y 


TRENE NE PEUT RETIER 
LA DERNIÈRE VOLONTE 1 
DE SON DÉFUNT PÈRE: 


ASSEZ DISCUTÉ, \ [nonm..3E NE M'EN (RAR PAS... TON 
LA VIEILLE! En FILS EST DE RETOUR. 
COUCHERA.T-IL CETTE 





ENCORE TES RADOTAGESTTO 
SAIS BIENQUE ON FILS EST 
MORT EN MÈME TEMRS 


-“fp 


a | nnIS cEN'EST \ 
/7 ROGER mOn IFRS eocEeer! \ 
ENFANT ITU Es] |ILÉTAIT PLûS 

DE RETOUR,DE || PETIT QUE 
ME_CRAINS PLU 


PARLE _ÉTRANGER,QUI &S, Il 

TU RÉELLENENT ? À # à 

ASTU PEROU LA y < 
ANGUE ? Ji 





ALLONS BON, UN OL- 
TRE FOUIIL ME NAT 
QUAIT PLUS QUE 


PORTER LES 
MAINS SUR CETTE] 


MEUX VAUT OLE JE MEN AILLE , FOUR 


LE NONENT , MAIS JE REVIENDRAI... 
} AVEC DES RENFORTS ! 


SIDÉRÉ, 
UBOTSE |BLES ! QUELLE 


IL EST PARTI.. 
ROGER, VIENS...VIENS 
A LA nAison! 4 





VOIE MOTRE CHA 
TÉALU..TE SOU-_ 
VIENS-TU ? C'EST 
LA QUE TU AS 
GRANDIQUE TU ES] 
DEVENU LE FIDE- 
LE ÉCUVER OÙ 
VIEUX MARQUIS... 


«x 
NT 


EN 


RA PLUS NOUS 


d 
MAIS QU'AS- il 
TU?TUES À { 


JE VAIS PRÉVENIR 
NORTON ET LA NAR.- 
QUISE DE L'ARRIVÉE 
DE CET ÉTRANGER 


QU'EN DITE: MANDERAI LIN GRO 
VOUS, NORTON?) PE DE GARDES! 


CE MNYSTÉRIEUX IN 
| 1 EONnv nE LEUR 














En 


L IMCENDGIE .…. ILS SONT TOUS — : 
MORTS... FHDTDAR..OIAN à = 
Au secours! 





IL A TROUVE / Z ! ET RANE- 
LE SONNEIL ! nEZNIOI CE GÉANT 
SANS CERVELLE! 


CHUT..PAS DE BeUT.MNOUS LES PRENDRONS 
TN PAR SURPRISE! 





CHARGE TOI DE LA VIEILLE ! MOUS 
TOUS ©cCcurOnNS DU GAILLARO! 
Ë 


f LA... TE V'LA FICELE 
COMME 1m SAUCISSON | 


SILENCE, LA 


VIEILLE! 


ENTENONS. LES 
TOUS LES DELIX 
AùU CHÂTEAU! 





ROGER... ALI 
secours! 


ET TO ROGER, LUI, IL VA 
COMNPARAÎTRE DEVANT LA 
BELLE CHARLOTTE ET NOR. 
b._ Ton QUISONT LA DANS 


C'EST LE DIA 


2AOAIS VU FORCE 5%f BLE En | 
PAREILLE ! PERSONNE: 





10€ 


4 F Un DOUVEL ÉCHEC !DÉCIDE - 
TENT,CET HONNE A SJURÉ DE 
OUS DONNER DU FIL À RE - 
TORORE |! 








F7 LARPPROCHE DL GÉENIT: 

LE TROISIÈME GARDE 

ROERTE LA ITU ASE DE) 

LUE IIS SI2E RÉLISS/T. 

PLLI FIUEE PERDRE L'É. 

OLVLIBRE ET IL LÈCEE 
ACTE, 


Sort 


5 TOUS DEL Mnon.2e TE VEUX PAS TE BATTRE 
non GAILLARD! TOI.2E LAISSERAI LA VIEIL 
É LE En PAIX! 


DaemEU S 
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[AR SON 
COURAGE 
BUSSY A FOCCÉ 
L'ADINEE TION 
DE LE TIROUSE 
CHAELOTTE OL 
DÉCIDE DE LE 
LIBÉRER 
ANS! QUE 
LAVEILLE 


BOIS, NON dt 
FILS! TU bois 
ÊTRE FATIGUE! 


TOUT, MÈRE! 
JE NE SENS 
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Liu, TON FILS? AH... 

AH. CE M'EST DOUCEMENT TICHEL, 
QU'UT FORCAT TL CONNIRIS SEL ” 
ÉCHAPPÉ DES 
GRLÈRES | 


IT CEST TOI QU 
CONNANDE PLISQU"ON 
Tm'A nMOnTe CHEF 
DES BÜÛCHERONS. 


nas TÔT OÙ TARO TU 
PAYERRS POUR T'ÉTRE 
REBELLE ! 





TVOUS DIS QUE LE FILS 
DESIRA ÉTAIT PETIT 
ET PAS TRÈS FORT! 


CELL GI 


SANS DOUTE 
QUELQUE 


ANCIEN 


GALÉRIET.. 
DE! 


ASSEZ! 3E SUIS 
SÛR QUE CEST 
Un BANDIT, ET 
MA PAROLE ME 
SE DISCUTE PAS: 
D'AILLEURS, TOUT 


FORT QU'IL SOIT, 
BAT: 


IN 
EN mr 


ROGER, ENTRE! 
DRAIS TE VOIR à 
MICUEL TE CESSE DE 
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CE TEST PAS PROUVE | 
POUR NOI,3E NE 
SERAIS PAS ——, 
ÉTONNÉ QU'ILYC'EST VRAI! 
SuT LT GennD E IL À LA PRES 
SEIGNEUR En STAGE, ET LA 

ExIL... JMOBLESSE DE 

CŒUR OÙ PEN 


EST 





EL 


QÙU'ATTENDSTU POUR 
LE RÉFIER?LE 
VOILA 3USTEMENT: 






































JE VOLI- 
L'ŒUVRE! 














JE SAURAI ETF SI P "AH RH!TU VAS TE 
TU ES RÉELLENENT }( FAIRE BATTRE, 
LE PLUS FORT! FATFARON | 


DE TOUTES SES FOR 
LE CHEF LES BÜÛCHERORÉ 
ESSAYE LE ALES LE 
BRASVDE So ADVERSE. || 


SERR: TANT PRIS 
POUR LA VEIL- 
à LE! 





ALORS, VOUS ÊTES TOUS CONVW'EONSOI Fe 

VAINCUS CETTE FOIS? CEST BONES \ DÉCUE..CE 
mOi LE FORT! DÉBARASSE M'EST QU'UN 
LE PLANCHER ,GALÉRIEN! < FRELUQUETI 








BELLE ‘ 
CULBUTE : 
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PR = F T 


IL SEN VA, LE LENEST PASŸ PFFFET 
LOUARD ! Ta HOTTE, = 
= = Dh <a! 


AH A... RETOURNE VITE) | HOLA, FUuSOnNS ! 
REGARDEZ-) CHEZ TA VOICI QU'ARRIVE 
LE. VIEILLE FOLLE!4 LE TARQUIS 
F7 F & DACQUES! 

j 





NANANT : POLIR UM PEU, 
TUME FAISAIS TONBER 


TUES 
Rene ! 


TETE RETROLUVERA,JE LESURE!ET L' ADGLE DE + 
cLEreNOnT M'A 3ANAIS FAILL A SES SERNENTS |! 
ue 





NLAIGLE DE CLERMONT"... 
QU'ALIE OIT..? AH..QUE! 
FUT DONC MOT PASSET 
2E N'AI AUCUN SOUVE- 


DIR DE CET AIGLE DE 
CLERnONT ! 











E LEVER! MAIS QUI QUE SE 
OIS,3E LAVERAI LIMIURE QUE 
TU MAS FAITE, 





POURTANT LA MAR 
QUISES AVAIT JURE. 


OÙ EST SIRATCIEL 
QUE VOIS-3E7 DES Ju INQIS PEUT-ÈTRE 
TACHES DE SANG. LE MARQUIS AT-IL 
SERAIT-ELLE GROONNÉ DE L'ÉLI- 
MIAER AVANT O'AR. 
RIVER ET Fl- 


GARDE! 
MAIS VOICI 


ENOENS LA VIEILLE / UINES ?1L Aa» 
DÉ2À Ur « 





DÉSIRES TU LILI... CONTE Er 
A L'AIR SONBRE; 





ALORS, GALÉRIEN, 
QUE JETE DONNE UNE AUTRE 
LESON,OU PRÉFÈRES.TU BOIRE 


À NA SANTETL 








non ICETTI FOIS C'EST ET SANS PLUS 
MOI QUIVAIS TE LR Don. ATTENORE! 








SALVE TO, FO 1 FOUT QUE 3€ 
GER!CE SONT SAUVE LA PAU. 
LES GARDES VRE FENTE! 
DU MARQUIS ! 





CEST BIEN CE QUE JE PENSAIS! IL ESSOYE 
ES FLIR PAR LA FORTE DE DERRERE ! 


ES SNINISISSSEE ET 


À 





















































BIEN! PORT EZLE AU CHÔTEAL... 


CEPENDANT QUE BLUSSY, EST JETE WIADWTE TEA 
LA MEILLE SIP FOID DWVTE CELLLILE OÙ ILE. 
ESTVCETEMNLUE = 

PRISONNIÈRE...- 








ñ = = 
LE, COUP QUE 3'h1 | [ÉTAIT -ELLE 7 LA MARQUISE CHARLOT- 
RECU SUR LA ||PLus Berre fre! ELLE NE PREND Tou- 
TÈTE. A RÉVEIL]||QUE noi, JOURS POUR LE FILS 
LÉ En noi Ur RCGER? ; DE SIRA, ROGER! 
4 


SOUVENIR... y : c RK 
CELL DUTE ÿ F : [1 
JEUNE FILLE À “| | 
BLONDE OLIE € ! 





: ET . 
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TON PÈRE À ORDONTTIE TON DRRES- 
TATION LORSOU'IL À APPRIS QUE TU 
VOUS ME POUNT'ÉTAIS REBELLÉ ! 3ANAIS PLUS 
VEZ DE GAR- TU ME SORTIRAS ! 
DER PRISON. = 
MER! JE N'AI Æ 

RIET 

FAIT | 





MAIS TU MÉRITES 0 
AUTRE DESTIN! PEUT 


TRE POURRAILIE TE 
PRIX! MAIS JE SORTI- 


FOIRE ADTIETTRE 
RAI ET IE LIBÈRE- 
RAI SIRA ,OUSSÈ.JE 
ÿ LAISSER E! 














UE ET 
4 DIABLE,QUE S 
Res... PASSÉ-T-IL P 
E {| 
| 
ï 


CE PAT Etat WOUSTE CIEL, ILS SONT _ExXPE|7% 
Enpoisonnté..) DITES DANS CE CUT EAU) Kf 
‘EST IL ACESSÉ DE VVR | 

















incroyable. 
inais VRAÏ 


se] 





LE CAZRAN SOLAIRE LU 
PALS PENE, AL) PORTL- 
GAL, EAST EQUIPE T'Ur 
VERRE GROSSISSANT ET 
JT'UN PETIT CANON QUI 
TIRE LINE RAFALE POLR 
FANROMNCER MIT. 









(DE FATIMA POËTENT. 

LE INEIIE COSTUITE QUE 
LA CÉLÈBRE STFTLE 
IE LA MRTIONE. 


LA MAISON PONTRLER 
IE LA MOUVELLE-OR - 
LERNSCUS RP) QUI I7- 
TENTE 
1850, FUT 
LE PRE. 











À ë 


| LES ENFHNTS QU VONT. 
EX PÉLERINÈGE À M. 
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LIN HORPIBLE HEL ODERME 
(LE GULF MONSTEKg 





Lu EST ÉTEND ï 
SL/F LE DOS), 
APPAREMMENT DANS L'IM- 
POSSIBILITÉ DE NUE. C'EST 
POLIRT FAT F CF MOMENT -L À 
OUIL ESTLE PLUS DANGEREUX. 


EN FFFET, CE N'EST 
PLE DAMES CETTE POSITION 
QU'IL PEUT IAMTIECTER SON 

PEN IN: 




















ADR ou: S = 





RIEN QUE DES RECITS COMPLETS! DES AVENTURES 
FORMIDABLES AVEC VOS HEROS FAVORIS DANS LES 
MERVEILLEUX SPECIAUX LUG:! 





SPECIAL 


M70 
TRIMÉSTRIEL 
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[RENE 

















SPECIAL 
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or&o 














TAYLOR TRAQUE PAR LES SEIDES DU TERRIBLE DOC- 

TEUR ZAIUS! JASON ET ALEXANDER CONFRONTES 

AUX MONSTRES DE LA FOSSE AUX MUTANTS! NE 
MANQUEZ PAS PLANETE DES SINGES N. 3! 
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